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Une histoire familiale parmi d’autres 
Lors de la Nakba – la catastrophe – en 1948, la famille Jellow1 qui venait de Jaffa s’est réfugiée 

à Gaza. Gazi, un fils, est né à Gaza en 1955. Il s’est marié en 1976 avec Kawkab née à Gaza 

en 1964. Ils ont huit filles et trois garçons, dont les aînés sont nés à Gaza. Il est musicien. 

En été 1996 après les accords d’Oslo permettant aux Gazouis de quitter la bande de Gaza pour 

s’installer en Cisjordanie, la famille décide de s’installer à Qalqilya. 

 

Le 30 juillet 2007, la mère et deux de ses filles rendent visite à une autre fille installée à Arram, 

au nord de Jérusalem. A leur retour, à un checkpoint volant, il y a un contrôle de papiers . Les 

soldats en regardant les cartes d’identité découvrent que les trois femmes sont nées à Gaza.  Ni 

une ni deux, ils les arrêtent et les renvoient par le checkpoint Eretz dans la bande de Gaza où 

elles se retrouvent seules, sans argent, sans contact, démunies de tout. Une situation 

désespérée. Finalement, elles sont recueillies pas un membre de la famille. Depuis ce temps, le 

père tente par tous les moyens de faire revenir sa femme et ses trois filles. La situation familiale 

s’est dégradée.  

La plus jeune qui avait 9 ans en 2007  s’est retrouvée chargée de famille.  Un jour, en faisant 

cuire des pommes de terre, elle a renversé de l’huile brûlante sur son torse. Deux filles aînées 

étaient mariées à Qalqilya, voyant la situation tragique dans laquelle se trouvait leur père, leurs 

frères et leur petiote sœur ont décidé de s’occuper de leur famille, ce que leurs maris n’ont pas 

du tout supporté et ont demandé le divorce.  

C’était une famille sans histoires, comme beaucoup de familles de par le monde. Mais depuis 

2007, ce sont des souffrances et des larmes. L’association B Tselem essaie de l’aider et de tout 

mettre en œuvre pour la réunir à nouveau, mais elle se heurte à des refus catégoriques de la 

part de l’administration israélienne. 
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1 Je ne suis pas sûre de l’orthographe des noms 


